
Février 1943, affiche signée Ph. H. Noyer.

"Les problèmes d’approvisionnement dus à la fois à la
désorganisation de l'économie française et aux exigences

des occupants, se traduisirent rapidement par de
nombreuses pénuries de biens de consommation

courante. Elles favorisèrent le développement d'un
marché noir. L’État français mit en œuvre des mesures

répressives ."
(D'après N. Beaupré, 1914-1945 Les grandes guerres.

Histoire de France, Belin 2012.)

COURAGE

Paris a froid Paris a faim
Paris ne mange plus de marrons dans la rue
Paris a mis de vieux vêtements de vieille
Paris dort tout debout sans air dans le métro
Plus de malheur encore est imposé aux pauvres
Et la sagesse et la folie
De Paris malheureux
C’est l’air pur c’est le feu
C’est la beauté c’est la bonté
De ses travailleurs affamés
Ne crie pas au secours Paris
Tu es vivant d’une vie sans égale
Et derrière la nudité
De ta pâleur de ta maigreur
Tout ce qui est humain se révèle en tes yeux (...)

Extrait de Courage, poème de Paul Eluard, paru dans 
Les Lettres françaises clandestines, janvier 1943

Affiche de la Milice (1944 ?)

Le rationnement en France pendant la Seconde guerre mondiale

- Dès le 23 septembre 1940.

- En moyenne, les tickets de
rationnement permettaient de couvrir
1230 kcal/jour en 1941, 1100 en 1942 
[en Pologne = 600, et pour un habitant du
ghetto de Varsovie := 184 ! Un homme
adulte actif a besoin normalement de 2200
kcal/jour.]

- Conséquences : surmortalité, notamment infantile (X 2), mais aussi dans
les asiles d'aliénés ou de vieillards (45 à 50 000 morts chacun)

- Apparition d'ersatz : chicorée (à la place du café), rutabagas, navets ou 
topinambours (pommes de terre)... Apparition du troc et de l’élevage dans 
les villes, de restaurants communautaires (rescos) ; autorisation d'envoyer 
des colis familiaux de la campagne vers les villes.

- Inflation, et manifestations contre la vie chère 

- Marché noir et fausses cartes de rationnement. Le marché noir 
représente 20% des abattages d'animaux de boucherie.

Maurice Chevalier " La symphonie des semelles de bois " 1942  (extrait)

J'aime le tap tap des semelles en bois
Ça m' rend gai, ça m' rend tout je n' sais quoi
Lorsque j'entends ce rythme si bon
Dans mon cœur y a comme une chanson 

Tap tap tap, disent le matin
Les p'tits souliers d' sapin
Tap tap tap, faut t' réveiller
Te lever, travailler

En marchant, les midinettes
Semblent faire des claquettes
Et tout le jour on entend
Ce bruit si éloquent
Quel charmant vacarme
Font ces milliers de petits souliers
Les femmes ont du charme
À présent jusque au bout des doigts d' pied

https://www.youtube.com/watch
?v=HI4K-Ex-Mis 

Voir aussi le doc. 3 p.123.La vie quotidienne en France pendant l'Occupation (1940-1944)

Questions

1) Quelles sont les raisons des pénuries ?

2) Quelles en sont les conséquences ?

3) Quels sont les moyens pour les surmonter ?

https://www.youtube.com/watch?v=HI4K-Ex-Mis
https://www.youtube.com/watch?v=HI4K-Ex-Mis
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